
Démarche pour le temps de l'Avent 2015  

Approfondir notre compréhension de la réalité de Noël et de l’Incarnation  

dans le contexte de la Nouvelle Histoire de l'Univers. 

 

 

Lire la Parole de Dieu  

avec les yeux ouverts sur la nouvelle vision cosmologique  

nous conduit au Christ  

« en qui sont unis en profondeur l’être humain, Dieu et le cosmos » 

 (Jean Proulx).  

La création a commencé il y a 13.8 milliards d'années.  L'expansion de l'Univers contient des milliards 

de galaxies. Nous et toute la création ? nous nous renouvelons à chaque instant et nous sommes 

intrinsèquement liés.   

Nous ne vivons plus dans un monde avec Dieu "en-haut".   Nous devons repenser à nouveau l'histoire de 

Noël! L'Incarnation est un mystère qu'une vie entière de contemplation ne pourrait épuiser.  

De plus en plus de théologiens, et d'autres auteurs, écrivent sur le processus de changement de notre 

perception  que suppose la compréhension de  l’Incarnation dans  le contexte de la  vision émergente du 

monde. 

« Pour la compréhension chrétienne de la réalité, le destin de toute la création passe par le mystère du 

Christ, qui est présent depuis l’origine de toutes choses : « Tout est créé par lui et pour lui » (Col 1, 16).  

Le Prologue de l’Évangile de Jean (1, 1-18) montre l’activité créatrice du Christ comme Parole divine 

(Logos). Mais ce prologue surprend en affirmant que cette Parole « s’est faite chair » (Jn 1, 14).Une 

Personne de la Trinité s’est insérée dans le cosmos créé, en y liant son sort jusqu’à la croix.  

Dès le commencement du monde, mais de manière particulière depuis l’Incarnation, le mystère du Christ 

opère secrètement dans l’ensemble de la réalité naturelle, sans pour autant en affecter l’autonomie. » 

(Laudato si N°99) 

 

 

 

 

 

Adaptation du texte de Terri MacKenzie, SHCJ 



Première semaine:  

une nouvelle conscience,  

une nouvelle compréhension chrétienne 

 

Méditer avec   Marie… Elle a dit "Oui". Alors, à ce moment même, elle commence 

à respirer pour deux! Peut-être a-t-elle prié alors autrement le Psaume 80, en 

attendant la naissance de son enfant : "Insuffle la vie dans nos poumons, et 

ainsi nous pourrons crier ton nom!" 

Nous partageons l'air que nous respirons avec toute la création sur la Terre pour 

et avec toute la création! Nous prenons conscience que nous partageons notre 

respiration avec toute la création.   

 

Pause pour une prière en silence ou pour un temps de partage. 

 

"Une erreur dans notre façon de comprendre la Création entrainera, nécessairement, une erreur dans 

notre façon de comprendre Dieu." (Thomas d'Aquin) 

Des découvertes scientifiques élargissent nos idées à propos  du temps et de l'espace et la place des 

êtres humains dans la création :  "Nous, les humains, nous sommes dans le processus de changement de 

notre perception d'une vision du monde dans laquelle tout est solide, fixé et permanent... à un univers en 

changement constant... qui s'élargit, et qui est en train d'évoluer...Nous ne sommes plus les êtres 

autonomes, distincts que nous pensions être." (Elaine Prevallet, S.L.)    

La science nous appelle à une nouvelle conscience de la manière dont toute notre vie est interconnectée 

et en évolution. Personne n'existe séparé du reste. Quelle nouveauté!  Contrairement aux premières 

phases de l'évolution, cette évolution de la conscience demande de coopérer avec le processus de 

création par un libre choix: apprendre, partager, faire face aux difficultés, avoir confiance en l'aide de 

Dieu pour bouger avec l'évolution vers une nouvelle compréhension du Mystère Sacré et de nous-

mêmes dans la Création.   

« Les Personnes divines sont des relations subsistantes, et le monde, créé selon le modèle divin, 

est un tissu de relations. Les créatures tendent vers Dieu, et c’est le propre de tout être vivant de 

tendre à son tour vers autre chose, de telle manière qu’au sein de l’univers nous pouvons 

trouver d’innombrables relations constantes qui s’entrelacent secrètement…Tout est lié, et cela 

nous invite à mûrir une spiritualité de la solidarité globale qui jaillit du mystère de la Trinité. » 

(Laudato Si –  N°240) 

 

Partage: Quelle est la phrase ci-dessus qui vous invite à méditer dans 

un climat de prière?  Comment votre compréhension de la création a-

t-elle changé depuis votre enfance? Quelle est la croissance de votre 

prise de conscience"? 

 



Deuxième semaine: 

 Le cosmos prépare pour la vie nouvelle  

 

Is 4 ;   Ps 85,11: Les pousses germeront de la terre… descendra des cieux.  

Ps 85, 11-14 ; 2 Pierre 3, 8, 13:   

 

St Pierre nous demande de prêter  attention au temps: Devant le Seigneur, un jour est comme mille ans et 

mille ans comme un jour un jour. Dans l'Écriture Sainte, personne n’aurait pu imaginer des milliards 

d'années - et on ne pouvait se douter que notre univers a commencé il y a 13.8 milliards d'années avec 

le déversement d'énergie qui a évolué dans tout ce que nous connaissons. On n'aurait pas pu imaginer 

que l'histoire cosmique de notre planète a commencé alors, a continué à travers les générations 

d'étoiles et qu'il y a environ 4,5 milliards d'années, la mort d'une étoile a donné vie à notre système 

solaire, y compris notre planète tournant autour d'une étoile dans une galaxie parmi des milliards de 

galaxies. 

 « L’univers se déploie en Dieu, qui le remplit tout entier. Il y a donc une mystique dans une feuille, 

dans un chemin, dans la rosée, dans le visage du pauvre. » (Pape François - Laudato Si – N° 233) 

Qui pourra dire cette aspiration des choses inanimées vers Dieu, une aspiration qui ne trouvera son 

accomplissement qu’à la fin des temps ? Nous pouvons reconnaître dans chaque chose inanimée une 

phase, un épisode du mouvement d’évolution qui emporte vers Dieu tout ce qui est, qui emporte tout ce 

qui est vers le Christ, conclusion de l’évolution. 

« Nous pourrions prendre une pierre, une fleur dans notre main, et que pourrions-nous faire avec cela, eh 

bien tout d’abord on peut mettre dans cette fleur, dans cette pierre, la présence divine… Dieu partout, non 

seulement la présence divine, mais la présence, l’action divine qui maintient la créature dans son être. Il n’y 

a pas une fleur, il n’y a pas une feuille qui ne soit  l’objet d’une attention, d’une sollicitude divine… (Père 

Lev Gillet) 

Toute la création, y compris les êtres humains, continue à évoluer. À chaque instant, une partie des 

atomes de notre corps retourne au monde extérieur, 98% d'entre eux sont remplacés chaque année" 

(cf.David S. Toolan).  Ces faits nous invitent à repenser notre compréhension de qui nous sommes, qui 

est Dieu, qui est Jésus, et comment nous entrons en relation les uns avec les autres et avec le tout créé. 

L'Esprit que Jésus a reçu lors de son baptême a été pour Lui Source de Vie 

durant sa vie entière. Oui, les caractéristiques personnelles de l'Esprit ont 

été nommées pour la première fois par Jésus et se sont manifestées 

clairement dans la personne de Jésus. Cependant l'Esprit était présent 

dans l'univers depuis toujours." (John C. Haughey). 

À chaque instant, l'Esprit de Dieu nous consacre et avec nous, toute 

la création sur la Terre et dans le cosmos. 

                                                     

 

  Pause pour une prière en silence ou un temps de partage. 

 



Bien que les faits scientifiques actuels aient été pour Marie impossible à comprendre, néanmoins elle 

portait en elle la même énergie qui a éclaté pour produire les étoiles, notre planète et tout ce qui existe. 

Elle aussi est née de la poussière des étoiles. Elle aussi avait l'Esprit dès le début.  

En conséquence, Marie et son enfant, - comme nous d'ailleurs - partagent la même parenté avec tous les 

éléments de la création mentionnés par Isaïe.  « L’Enfant-Dieu a demeuré pendant des milliards 

d'années dans le ventre du cosmos" avant de vivre dans le sein de Marie. Il est vraiment "enfant de la 

Terre et enfant des étoiles."  (Terry Moran)   

Cette semaine nous réfléchirons à la manière dont le cosmos se prépare à recevoir Jésus de Nazareth et 

nous rendons grâces pour Lui, "qui a permis à la générosité extravagante de l'Esprit de se manifester dans 

sa vie de telle sorte que nous puissions reconnaître en Lui les merveilles de l'Esprit dans une forme 

humaine." (Michael Morwood)  

Nous sommes invités à approfondir de quelle façon nous acceptons de passer « du dedans au dehors  

notre appartenance à une réalité qui nous dépasse... Toutes nos pensées, nos rêves et nos aspirations 

surgissent de cette source cosmique dans laquelle nous vivons et nous grandissons, et qui nous donne 

l'habilité d'exploiter au maximum notre potentiel de vie en tant que créatures planétaires, cosmiques. » 

(Diarmuid O'Murchu)    

Pause pour méditer. 

Vue avec les yeux de la foi, "l'histoire de notre univers et de la vie sur notre Terre, et tout ce que la science 

peut nous dire à propos de son histoire d'évolution, fait partie d'une histoire plus vaste, l'histoire du don 

divin de soi." (Denis Edwards)  

Dans cette histoire, Marie a donné naissance à Jésus de Nazareth. Le nom de « Christ," est le titre que 

nous utilisons pour l'Être cosmique, éternel qui a répandu la vie dans la création dès son 

commencement : « Il est avant toutes choses et tout subsiste lui » (Col 1, 17). Nous sommes 

constamment appelés à être "changés du dedans au dehors", en renouvelant notre compréhension du 

Jésus humain et du Christ Éternel.    

Avec Marie et avec toutes les femmes qui ont expérimenté le don de l’enfantement, "puissions-nous aussi 

œuvrer avec la création pour donner vie à un nouveau ciel et à une nouvelle terre." Puissions-nous "trouver 

le divin Enfant avec Marie sa Mère, et avec sa mère la Terre." (Terry Moran)   

 

 

Partage: Quelle est la phrase ci-dessus qui vous invite à 

méditer dans un climat de prière? Comment votre 

compréhension de Dieu qui vit et agit dans la création a-t-elle 

été enrichie par les nouvelles découvertes scientifiques?   

 

 

 

 

 



Troisième Semaine:  

L'évolution de la compréhension de la place de l'humanité dans la création 

 

Matthieu, chapitres 1 et 2 

L’évangile de Matthieu commence par ces mots : Livre de la genèse de Jésus Messie. En évoquant le livre de 

la Genèse, l’auteur nous ramène aux origines de la création.  

 

Qui sommes-nous les humains? La science nous dit que la matière est faite d'ondes et de combinaisons 

de poussière d’étoiles et de la lumière reconfigurée dans les voitures, les arbres, les océans et les 

civilisations!  

 Nous sommes l’évolution cosmique, ici et maintenant. 

  Nous sommes le visage vivant de l'évolution, les yeux, les mains et l'esprit de l'univers lui-même 

tissé dans ses nouvelles manifestations, jour après jour après jour. 

 Nous sommes l'univers qui devient conscient, qui se regarde à travers des microscopes et de 

télescopes, au sommet des montagnes et à travers les méditations, impressionné, dirigeant ses 

morceaux vers une plus grande conscience et davantage d'amour.    

"Ce passage qui va de « nous voir comme des êtres séparés placés sur la terre » à « nous voir comme 

une expression de la Terre » est un passage majeur dans notre compréhension de qui nous sommes. C'est 

un changement au niveau le plus profond." (Michael Dowd, Connie Barlow)   

Pause pour une prière en silence ou un temps de partage. 

Comme toute la vie, les humains ont commencé avec ce qui est considéré comme le « Big Bang » et son 

déploiement d’énergie.  Par la création, l’humanité s’est développée à travers des éternités de lent 

changement.  Pendant les trois premiers milliards d'années de la Terre, nos ancêtres ont été des 

organismes unicellulaires. L'Homo  erectus remonte à environ 1 500 000 ans.    

Les êtres humains "modernes" ont atteint l'Europe  il y a environ 40 000 ans. Depuis environ 2 500 ans 

la civilisation occidentale a identifié l’être humain comme l'ont fait les Grecs: aussi différents que et 

supérieurs à tout le reste.  Dans ce modèle de création, l'indépendance et la survie des mieux adaptés 

dictaient les actions individuelles  et collectives et semblaient être inhérentes.  Le premier récit du 

Jardin correspond à cet état d'esprit: les humains sont supérieurs au reste de la création et ils ont reçu 

le pouvoir de la dominer.   

Dans le dernier siècle, les chercheurs de nombreuses disciplines – y compris la théologie - ont 

découvert que la création est relationnelle, interdépendante, holistique.  Le modèle hiérarchique de la 

création, largement tenu et assumé comme divin, est désormais considéré inadéquat.  Genèse 2,5-25 

contient un récit de création souvent oublié qui prend en charge un autre point de vue.  Dieu prend la 

terre, adamah, et de la terre forme l'homme.  Le souffle/l'Esprit de Dieu anime adam. Nous prenons soin 

de la Terre parce que nous faisons partie de la terre et parce que la présence de Dieu la rend sacrée.   
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Les humains ne sont pas sur la Terre, mais ils sont de la Terre. Ils sont une partie inséparable de celle-

ci. En outre, dans Gn 2,15,  Dieu demande aux humains de cultiver et prendre soin de la Terre.  Le mot 

hébreu peut être traduit par "servir". Ce récit nous dit que nous ne sommes pas ici pour dominer, mais 

pour servir l'ensemble de la création et pour louer son Créateur.    

Il est important de lire les textes bibliques dans leur contexte, avec une herméneutique adéquate, et de se 

souvenir qu’ils nous invitent à “cultiver et garder” le jardin du monde (cf. Gn 2, 15). Alors que “cultiver” 

signifie labourer, défricher ou travailler, “garder” signifie protéger, sauvegarder, préserver, soigner, 

surveiller… » (Pape François Laudato Si  N° 67) 

Pause pour méditer. 

Parce que nous sommes habitués à l'ancienne histoire, il est possible de sentir que cette nouvelle 

histoire de notre identité nie la merveille de la dignité et de la valeur de chaque être humain.  

Le souffle de Dieu, actif dans la vieille histoire, est tout aussi actif dans la nouvelle! La place des 

humains, que l'on croyait être au sommet d'une pyramide, est désormais perçue comme un ensemble 

relationnel, mais nos dons et nos responsabilités distinctes restent avec nous.  Alors, qui sommes-nous? 

Nous sommes des dimensions uniques de l'Univers, et chaque dimension révèle un aspect de l'Esprit de 

Dieu dans notre espace/temps de l'histoire cosmique. Nous révélons et nous jouissons de la présence et 

de l'amour de Dieu.  

Avec tout le monde dans le drame de l'Avent/Noël et avec tous ceux et celles qui ont vécu à travers les 

âges, nous partageons et nous façonnons les dons qui évoluent et qui sont uniques et qui nous 

distinguent de la vie non humaine.  Non seulement, nous sommes des êtres intelligents, mais nous 

sommes les moyens que l'Univers a pour prendre conscience de lui-même et de la place de Jésus dans 

l'histoire.    

« Il faut redéfinir la place de l’humain dans l’univers et la relation avec la nature. En volume et en masse, 

nous sommes une poussière; mais en termes d’organisation, nous sommes au plus haut du cosmos. Loin 

d’être étrangers à l’univers, nous nous insérons dans une aventure qui se poursuit sur des distances de 

milliards d’années-lumière. Nous sommes les enfants d’un cosmos qui nous a donné naissance après une 

grossesse de quinze milliards d’années. »  (Hubert Reeves, L’espace prend la forme de mon regard) 

Comme toute la création, nous participons à la construction de l'avenir, mais nous, les humains, nous 

avons la conscience de le faire. C'est une différence essentielle de l'être humain. Nous reconnaissons 

que nous faisons partie de la Grande Œuvre dont parle Thomas Berry et nous pouvons nous éveiller de 

plus en plus au fait que nous sommes appelés à y participer avec un amour de plus en plus profond.     

 « Faire du Cosmos une maison pour toute créature dans l’harmonie et la jubilation, voilà ce à quoi nous 

invite l’Évangile. L’humanité doit retrouver ses racines communes et reconnaître la solidarité 

internationale et les liens vitaux qui unissent tous les peuples en une seule grande famille humaine, qui plus 

est, dans la grande famille des vivants.  Nous sommes tous dans un même bateau, plantes, bêtes et humains, 

comme au temps de Noé. Annoncer l’Évangile est avant tout une activité de création et pour la foi biblique, 

les deux piliers de la création sont la droiture et la justice. » (Claude Lacaille PME – bibliste )  

 

Partage: Quelle est la phrase qui vous appelle à une méditation dans un climat de prière? 

 



Quatrième Semaine:  

l'Incarnation Revisitée 

 

Ps. 89: 2: Avant que naissent les montagnes, enfanté la terre et le monde, de toujours à toujours tu es 

Dieu… 

(Jean-Paul II encyclique redempto hominis  N°1) : « Dieu est entré dans l'histoire de l'humanité et, comme 

homme, il est devenu son sujet, l'un des milliards tout en étant Unique. Par l'Incarnation, Dieu a donné à la 

vie humaine la dimension qu'il voulait donner à l'homme dès son premier instant, et il l'a donnée d'une 

manière définitive, de la façon dont Lui seul est capable, selon son amour éternel et sa miséricorde, avec 

toute la liberté divine. » 

 Les chrétiens ont longtemps cru que dans le Christ nous nous unissons à l'humanité tout entière. Une 

nouvelle compréhension de notre unité avec toute la création clarifie comment, dans l'unique 

Incarnation que nous célébrons à Noël, nous nous unissons à toute la création.    

 « Pour nous chrétiens, l’univers a donc un rapport étroit avec le Christ, non seulement à cause de la 

création, mais plus encore en vertu de l’Incarnation. Il est en quelque sorte devenu son grand berceau, sa 

demeure. 

" La Foi chrétienne enseigne cette chose inouïe : le propre Fils de Dieu est devenu homme ; l’un de nous. Ce 

faisant, il quitte en quelque sorte sa transcendance et entre dans le cosmos. Par son corps, il est constitué 

de matière. Par son humanité, il nous rejoint dans cette  étape de l’évolution, à nulle autre pareille, qu’est 

l’avènement de notre espèce sur la terre. 

Un lien indissoluble est aussi établi  dans l’histoire entre Dieu et le cosmos. 

Sans cesser d’être Celui par qui Dieu a tout créé, le Fils divin acquiert si l’on 

peut dire, le statut de créature. C’est ce que signifie notamment le titre de 

Marie, « Mère de Dieu ». (Michel Salamolard)  

Par son Incarnation,  

le Christ ne s'est pas inséré seulement dans notre humanité,  

mais dans l'univers qui soutient l'humanité.  

La présence du Verbe incarné... brille au cœur de toutes choses. "  

(Teilhard de Chardin)    

 

 

La science enrichit notre compréhension de l'enfant né de Marie. "Grace à son ADN, Jésus a pris non 

seulement le passé biologique de Marie, mais aussi l'héritage génétique des peuples sémitiques... Il a hérité 

des liaisons chimiques fixées dans le refroidissement de super nébuleuses, les structures qui se sont 

développées dans les plantes, les muscles et la structure des tissus trouvés chez les animaux, et enfin l'esprit 

unique incarné dans les créatures humaines. En prenant cet héritage, il est devenu relié à chaque être, à 

tous les niveaux de la totalité de ce cosmos."(Neil Vaney)  

« L'humanité du Christ est issue de la nôtre, et la nôtre a été préparée par toute l'évolution cosmique pour 

que surgisse l'humanité. Le Christ existe dès le commencement dans le plan de Dieu. Dieu n'est pas un être 

solitaire mais une communion. » (Eloi Leclerc).   



Jean-Paul II a estimé que les juges qui ont condamné la science de Galilée étaient "incapables de 

dissocier la foi de la cosmologie millénaire," (d’abandonner l’ancienne façon de voir) et cela pourrait 

également influencer aujourd'hui les hésitations à voir toute la création comme sacramentelle.    

 

Pause pour réfléchir. 

 

L'enfant à qui Marie donne naissance demeure le Verbe unique et le Fils 

bien-aimé de Dieu, du sein maternel jusqu’à la croix et la Résurrection. 

Dieu vit et agit aussi en nous et dans notre monde à chaque instant, 

comme nous aussi, nous naissons constamment.  

« Le Christ, dès le moment de la création était, il demeure, le lieu universel 

entre toutes les créatures et tous les phénomènes, non seulement les 

phénomènes humains, mais les phénomènes cosmiques. » (Père Lev Gillet) 

 

 

"Le respect de la vie et de la dignité de la personne humaine s'étend aussi au reste de la création." (Jean-

Paul II) 

"Dans la contemplation, l'esprit humain apprend à voir la présence du divin dans la nature, et il reconnaît 

ainsi que la terre est un lieu sacré. Pour un tel esprit, le buisson biblique brûle encore, et nous enlevons nos 

chaussures." (Elizabeth A. Johnson).   

 

 

 

« Pour le croyant, le monde ne se contemple pas de l’extérieur mais de l’intérieur, en  

reconnaissant les liens par lesquels le Père nous a unis à tous les êtres. (Pape François  « Laudato 

Si »  N° 221) 

 

 

Partage: Comment ces réflexions pourraient influencer votre prière de l'Avent et de Noël?  Partager 

un mot qui résume pour vous ces réunions de l'Avent.  


